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sis'. ALBUM UNIVERSEL

néni le
branchages les vertus les p:us'grandes. Ils pr& te aronne et le Gers, on dit "Qui Prepd le sol,

ýs leALBUM UNIVERSEL servent, notamment, de l'incendie, é7alg ýi: à, Noël, à Pâgues se gèle", tandis qij'on assure..
maladies,, rendent le cidre meilleur et font marier en Gironde, Haute-Loire, Loire-Intérieure et 1-1fill-

4 les jeunes fil 'Pyrffles, que. «les. On voit qu'ils ont des inEulences tes
aussi diverses quétendues

ABONNEMENTS Mais ce -nAfflt rien en comparaison de la vénéra- Quand on Prffl soleil A, Noël
UN AX, $3000 . .. . . , 6 MOI13, $1.50 ýtIou Qu'on a pour 'e gui -en 4ilgleterre. Pour en AiI Pâquee on se râtit ",orteil.

donner une Idée L' sufftra d'indiquer qu'on eizPor-
payalfle deavaince

te -de France p;;,ý î'un.miý4er de tonnes de -cette Dans le Lot-et-Garonne, on petil que si Noël
biýauchelsymbeJqne. :Rien qu'i lin-éý eetÈe se- est gains 'une, Il y aura beaucoup de

ùý Noël est ée1îdré, beaucoup de pail:.e et d 'bé
maille, le port de Rouen en a exP6IIII4, tua peu el.

de I'n -lie de 200,000 l'ivres,
tion _zleterre, Pý prove- Dans la Sarthe, on. dit qu'il n'y aura pas de prunes: 1,:-N O K L nent.de Norniandle et de Bretagne, OÙ Il a été, cou- si la lune brite peu dans la messie de minuit.
pé sur lés Pommiers. Dans le Geri on dit "Noël lé jeudi, c'est là

Une belle branche de gui se vend, A.Londres, de mine', et'dans Pisýde-CeâIs "Tonnerre à
deux à, trois doi"am, mais Il y on 2ý également Noël, pas d'hiver."
puis une dizalné de bour Dalle le Finistère, on assure que la neige àNoël

IL& re,ýrîmum 1, el§ tôtes dé 9bléi et air chacun tient poeils6der po, vaut dufumier pour les seiglea, et dans ýes; cotesui
du jour de l1an, feiles de - maux w s fn ltéo. du-Nord, on dit

'a ffinlil- et: attirer toutes lé
'ir yeux "ebristma et bleu

le, "tes de la zelligiun ; ietési Pa , sans guif 8 e J49 Ê'
dé, nation: *LÙ- filait 81 in fêti eiLgIl eu Augietellire. bas, Pleine lu î,

ne le,. jour de..Noii, cliéri
dienui -la Noël, est une vIériti fête natlonale, qui dure. Vende% votre jumcnt et acbetli du grain.

Ot i;ý,4ýbam UalverIl ige mit = plusteure faum et sert de,:prétexte t%'dêB 'banquets, MAÈOM
devoir lui, auWl de pavoiser. N'éAt- ý des feIl de toutez sortes.

il pas un en 1 Lie temple de II a -pu- Notons, h S,-prol)OSI une swtIte, superstition Qui Q»
1 >Iwité Morale ýMtünÈiII 1e telnplic, d'os ëlýiotiËýe boi An "aie. Aiizéveli quand, à MI-

patriotiques. nuit. pIr,ýrIa, le punch fillambânt apparaît,
dý" mý6mtatl«b ýbIIstolï4,aes, des prfflrations Ri seigle de le distribuer aux' jeuni %itég, tout bIýWZ:'ý

des - lant, dans deg verres fragiles. Cella dÔlitle verre
artistiques, enseigné, Il ý ý

XER la Noël sans in le,
sous- uâë forme bUlàlolirigg- 'o4, brIsezepout que-wè1l réjouir, Car elle Sem MW-: *1 goule,

yeux des leztours et lectrIm
que Le tImii-e ili la pRiý- Intellectuelle PRIX. rim. Il l'année. de, 1"'Albuua UnJveýsel" 7'iriele,4p)

-pou elvue, I)a"x politiqtle - qWen ne- Aten Alsace, et augÉlI par Noèl éM Ut1 . d'Adazuý
pa&,toujoar» dans leoJgumauxQuoudieng; gale, avaût 1à 1-Toê:,,-qb'on IaWelle, ",CbristkWdel",. ple pi

ve dèý',blüu peu " diocýernëi»eul
cette P&IÊ vrecb6e par lée ýn,ýu&es 8ù% bom 1 mes de Il' se tient dans les villes deý5 eloi importantes 4-0 goût dt, ýù0 abonnés. on ýdmevolOI U jour où l1étüiýe ýrý âtrlûe se tiCa uomM,ýeg ChrieWndel-wark-et -et consacrées

-élit à,,.a -té onets. Dai - pays,-sivem zlt,(ý des l' ý1îf'ses, qui
pour frai davantae l'imagination &'s enfants,

prix tn vleillifflant, liqieellesrâfyia a IpfivOI796 eôMMý8 Ja-mais, on personnifie Obirietldndýel par 'ne femme vttue
-é éYÉI à l'âmc un Monde _deý19e1axulicgu temple Ue'l',e fait RU 0211fli de blinc et portant une couronne de papier, dot

nQilg
sur une 1ongueý perruque de chaavri qui simule,

4li frontàçdpé, ilm triptyiltie polychrome, c1enotre nue cfi' tation Po-ur
evelure blonde.

xý*w trQýRte,,, véiritâbla, oenv,-m d'Rrt qui a il Ci e:Le qui ý*êil va, de lýlýails'oýn en Maison, una ble'n
w'V ceux qui voudront Y ajouter I«B-'Tao-tg n auront

dé même ýJche#e d'une main ot, une coibeilW. de bionboris u $à; dans laQuîýLe ÉclusaltK pu M. le lecteur aun -utre, et à i«érier àeq'M,,82,â'ýt de l'a qui distribue lim JoÙjouï aux eni Il,
ýtî "pour riýfâbltr ;;l -jaffintition règi towo blons

qui ont étý' ýagesý Elle est urs accompagnée
(ýuùiit, à, PII autre qàgeý dce JÛuiý1 Il -ufý eaMM de là-bas,' cleRt, e

ni' ýp,Éèg l'a, -tîý 926. Kbeun tiIýuvërbut- k la 'geý
bien -entendu, Un bomme du village qui. Julpe ce 110, - pu

'T el on,'de,);Om à la paie vowne, 819, est lapa-, en se couvrant le -v-isage d'une barbe énorme- P-.roýane,,que noue l'avons un
'M -àetKw, du, Ni)él eÀ mn, dont > m"- awlqtwalg en %tan-vefoppant dune p,(ýau dours. r bijou de Noël, daj3s style

êe de la In. dellit1il
Vzýwe noItSli ýai vergdý$ ù la ma

LU' Noël, la' solmettiq,

éellie vont ýa1a-düv'ül1 eý
49t, le, eeux coïnÏcleneewei3t pas îane

rêpýoêbe et gui reputèüt d'a-voir à rendre des
ýiI, -le, titre -ôw éciitt et vueffl comptes au terrible atns-Tmpp et de faire -lýa coný

ù. tssen-ce de ees ý,vergei

cependant cezul-el Invite, de sa voix ýa "pi q'jour,
rocher de lui. F'st-

bl 1ti COUI-
i>.i notre wù- Il bi d Jirë qîw V

ont ledýiàcle ý de w-n-- ýlý1
"lait e8ýràci -i*l Jutàlit de, ne

'W ýJâtih«W 4t4 ýùýý+îI
;%

la IpOr lître

'4J 'Oi et

W"ýl dam gortAines

ire
.7-

'Qui ;0 beuft
de Mawffielux eý

_W ýI,ý

te;>
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MINUIT, CHRÉTIENS r

Minuit, Chrétiens, c'est l'heure solennelle,

Où '12hoinine-Dieu descendit jusqu'à nous.

Pour efflieler la ta ýhe ol

FA de son Père arrêter 4e courroux.

LA biends entier tressaille Êl'eal»ra=e,

En eette nuit ! qui lui doline uli sauveur.

Peupre, à genoux ! attends ta dêllvmnce.

Noël Noël voici le Rédempteur

Mi àdIsaibé.
toïm béýýxi ae: Illenfalit

Nouô g ait

pitrefois, nue, étoile briuante

Y conduisilt les mages d'Orteut.

Le roi des rois. naît dý&ag une humble crélIbliel,

Puismlits du Jour tiQZ6 de votre

àý votre orguciI, c1Wt de là.qps l'on pr&*e,

cûurbêz vos fmnts devant lé 'Seigneur.

La RédemiýteUÉ'à býjsé ýkiute entlia'v

teiTe est lib".. it 4je del est 011vert

ýîrêre 04. n fflit #u Inn ekl

L?.,alià43ýir unit ceux iïu'enchathan Io ter.

lui dItra notre

Cleot poùr nous toue qu'il Mait, quW 90unro: et Mg4rt

Pel debout 1 ebaintQ tÀ,

N Noël vo "I' lie amemPtËnr

M

le,
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----- --- ---- moins en moins. Nenni, un paradoxe ; c'est pour- Plusieurs figures fiont aussi disparues du mon-
tant la vraye vérité, La guerre du Trawivaa: qui de politique : l'hou, snateur Déchêne, l'hou. MI-
print fin au mois de iuin le dernier... ville 136ichêne, ministre de -ý'Agrlaulture; de laGROSSE REVUE -La difficulté pour le Magistrature les honorables juges B u e t

[NOTE DU FOREMAN. o rg lots
PAR zozo typographe de composer un pareil manuscrit eu Fontaine.

'ua b------------------- une langue presque .1ýcompréýhensib:e m'a porté à A 'l'étranger, les deux morts 'es p. ruyantes
le passer aux traducteurs avec prière de, le mettre ont été celles de Cecil Rhoaee, le mi financier de

L4ýAlbum" revèt aUjo"4 en canayen ordinaire.] l'Europe Australe, et Emile Zola, chef de Pécole'hui sa tenue des di-
îaan-ches. Tous :es dépgrtemtuts sont pavoisés. .... a fait des victimes par milliers et mI'liers. réa'iste,

Il m'à bien fa:lul moi auEg% hisser _ýe pavillon des ý Vannée n'a cependant pas été unc année de

Jours de fête, et, ail-petii bon'heur, sans mème sa- guer 1 re%. Lest expoits du Mad Mill'ah pý-uveîIt tout

voir OÙ cela me mènera,,fai inscrit le titre ron-
f'ant de 'ýl1ro«se revue". 'C'est bien- du beurre de
promis, surtout lorsque poâ câdré neýdêpa,%se guère
les petites lianA:ités. de ýe " à ine. Mais,' enfin> Les arts ne semblent pas avoir fait un grand
PÙIàQÙ'on veut té là -ýip >4te et du tsài601i:r,, il pas pendant les derniers douze mois. Le théâtre

au plus tomber dàns 'a catégorie des -guérilla-, français et allemand s'est e'nrlcbl de -que:qu'es noil
Ca ne se réduit qu'à, des escarmouches d'avami- veaux Opér&Fý l' appartient & la postérité d0,ýes
postes. Juger. Pour le moment, les su" remPortés ne

E est ýblen vrai qu'on entend 'e canon gronder sont Que de curlOrÉt6 ionde commande
dans l« nord de l'autre Amérique, mais nous, n'en En Canada, le grand événement milinslcal a été la

me, faut toujoiirs, bien mqntrçj7 de 'a"' onne ;Volonté. sommes 'encore ý1u'a1l pourparlers, et il est à es- visite de Mascagni.

ire p6rer'quelýeS fera trèv,-ý à, ces massacrés lnuti;es. La poésie, cette fille deg dieux, semble vouée auýMîals que 'vn cont, -je e si exiraurdina' Quand aura-t-,on la paix uuiversél"ie ? Pourtant, "statu quo". Les oeuvres poétiqueg -de longue ha-
pQur Justieie mon ýa-eýee a'ýé0hante ?, Vôus
ýpaidetai-J -c, dýý, la. guéi" du Vénézué:a ? des.révé- 'Il me semble que la politique s'était chargée de M- leine se.font de p-'us en plus raref4 Jâsquý&u thM-

gler cette vitale question., De quoi ne se charge- tre -qui y -regarde, maintenant ý à dent fois avautI&tiüns é',ectorales de 14 dIvtision Sa t-,el.e pas ? Em politique comme ai-eurs, c'est bien de parler l'alexandrin sur les planches.
ela réapparition de la picote ? de la. coudamufï-
tion de Blondin ? du elfarban ? du froid 1 toujours l'inattendu qui survient. Ainsi, qui se se-' Est-ce uu signe de déclin ou d'avancement. ?

lait denté que l'année qui va se terminer dans
Tlout'eý.,al e 1 est de 1 evu: luelques heures serait tê&moin deEt efflt de que. veim Von- angloý . 1

lez, - ou ý plutiii qu'il me faut yoig- eef-Ilfr, née' la plus. rossý- nouyýolle:pùditIquiB de 1

Je ý,Ous' avoue je -iuim- passable- . ? Car, Il faut bien mmaîxIuerý que :e courion-
nement du roi il

,ne'lit dans -,a poeitioa de cps persouaee qui, coin- 9 eterr4, Qui a eu lieu au mois
de septembre dernier, n'étaitMe1Ieentý par -VOIl dlFeIJucqiweý,emmIl "Ecoutëi. -après tout qu'afffii-ý
re L'axe co= emia,. oh intellec- En attendant,, nos pù&erêaux_,ýcâ=ùiéný, ë6üt1ý'

'hien, jë vous, çOutâ une bietoIre quitùel dujudude eýen. 'a p"; pour cela, -Vý,g d,ý guent à, )Eý7encenser à coups de rimes; Suoqu'&- ce
vans, te gei 119 envlennent à a'ln-#eel,,Fer pm 1-rlOiâter coýý1pas. Et qu peut, âý

4ji1ý prévoir les Co du;tr&iie lîïI..ý1ènt quemellit, oh r très ýrQ9Mque,
c .onir, NotriD 81écle n!a ' Dis d'égards, Po urr POI

'lire entré et, W Pm ýdýù spleil e-, le sièc:iý desvant e affaires, Tout @Et l'la 'f=ý4S et
PawM#t,ý40 domaine pwrtituilý'r; 1:: UÛt bien: àý;:A-1'lËdnstIié. 'NotLstîtisoiis Vitei 'Jq0uý vivons VI-:

te. ý La s1w-u]RtIýn absorbe: 'tout".Wý14 infiltké,mettre - que notre -Pol JQqiýp --ana4tente présente
1'iýdriVýarI sembourbe, Il PiM e e eJýf importantes, La que , s,

Ëpeo«lr4 t-:blýà eftiýt4ng.- wugle, et, comnië douanier est- tpujoili-à A,a ý > 1 1 . 1 .ri >1 , ý e ..- ý 1,Jv fflil Jîur vu Vlëu]ý pýMhe- me" -M s ('n -Voee'par W,,V'OYuge de sirWtltýid-T,,gurier, oëcýiVe maintenant
v»uý en offre ifi Inn

(D
os peele ee",XXé, On nie parlé Qhe dlmtrepxige* tïantëýý

Est ainsi q-pe -P Gennd-Trûncàý la=6 le projet de
Mësý!1Te traverser le cGntlnelit amériealu à l'instar du, Pà.l.

vfflé, k La démiksislon deýM. Tarte, une'affaire bim, natu, cifiq111ý, que Il PacitIque -va se wneratte 4 .Ihmel
4à eue ýpqurtnnt, a d6fili la chronique pendsàt "',uàtn£s à Montréal, ête., etc,

eue Ca tnet, '1ý#Vl
eË müýrtêai1 au 4,0-4

î),

üllim le dpi,re ae,ýàiu' gmxîd tr10ÉIiýÈej L» 1,% pe, Le A Dre* ffl eu-,ý Par
)6icliqiiý' e4ýý I& lectupe, deË, ff, tell M#«- On On' ýêlft race de

ý "§ ë ren, l'il 11 ltwt
eêee falte-par -ýo,-uog, ýýcâi0é,' tïbn pr4tieiNtIQMÊI' -verjýý »4 a tait' travemer

ile,
f -fmr,:ènnn d6cogyert "(île ý4MüMuia

un d Pré,
rçuWe du cwm San-,

-la 'dit8ctiquý fiès heIJn]ý.

-le pdut Ilw-

Pr,

t, ùu *é0à. It, et. étxia"
'W Ici

Z tie e9l, r 4 J
Ouï*
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gueurs 4es peqé»tg,ý ýf«t inxaueuxie,«:è qtruiý cac'ulôiligune Pê oùr-1 fil

o«ert aule varéntiL en "Ch1ýrehàitW EUROPE.. etoý1nërý,. è.ÈaIre Parler de et .14M
%>6cW de 1'àJbum Vuý"r0e4,,- 3L uen ZOT des fýdl»ùlef3 innm'rtiantew dans 'o

'ËeÜb!6e avec. 0at et>
t rines de.eM

ýt1p:ie âmé ffgu ..ou dam 'Yacbat, d'une-ý,oItureý,1etrn mobilier, fai-d1ui1,trýusseau, ca r Il
A cette 'épôqpè de I1aunéýe, rariS1.ýSt toutentler,,Wt Que la piiùIýé0,ftuSSi tût<,& ",4uquette et au ton

inx p7éparattuýd0 Nùý., et vçdu pourquol je 'ne, du jour, que:le JJý4JtAt la colgryet £ y àý,aft rédpro-.,
nee pI;0-ýographieS d ponpéeýî, cité Parfaite : l flilptie, Petite dame

tnrtCý V,6-Uà' parler de lâ poupge moderne ;'étïi'it Üitè roupée 'blen êqiaipéé,, et la e p6e
vo*, comme fel. ýiemb1ait A, 'S fillette.

1--eà eoamüës ulme partkaïlére- On 9'aperýoIt de ce 'Oàrjigtère luxueux et artIgtir
ment xviiie'" Ie, 4eJ17 vou$ dévez que des vie'ux Jbùêts devant les meubles eiiiýàntluè

b=tël , ýîMe, -oeiKtIM -- au . Canad»ý pour pL-U -cuc, > paýWA nung a.ýgUékr et dont Il existe à p4r1s;
'A 'n'y y1ýý1 4S4 ýcé, e on mla dit de ýy0trc, dhèz les partirIllem, de 'belles coýlecI1nnS.

1[ý La pus audenne poupee Que, je. ýùoDnftIBse Pli*
L' üo1mýdee loiiet.Ë pýusbeaux, Framée, detede Fraiiýýols ler. il yýtm a quelques-.

p:n'Yi Mebeo L4ue ceux de noiý Jotzs. unes de bellèÀ et de riehes, qui datent de ý',ýpoque
41wiW1110 S ffüýYi 1.,L",Olutýon eeIale. Elle des Valois, Leff Xviie et XVIIIe 'Siècles nous ell

'Lew, hEýtteîs dee ýaMJ41ýs les. ont lalgeé d'aAsez carieuees., A vrai dIre, les bel-
aT ' dM 1ec paupées QUI ple ýsout 'es ont ý%eu1 duré. Les autres 'ont éM abandom-

p1uà be5m que- les poilpé6m de né(ýs aux emfalits, qhl leur ont'prouvé leur tendres-
1l"y, a se ex4sanel-4 êâ leur «iývrant'le ventre et en 'gpr
WÜn-.Iou êt de _iýëtlte tIl- - ýgmant le me4.ý Mele les pou es C»ûte-m, es ? Cel-,

e,,n, ïýp. Jope de p#ù -a (le fNJý de le*-:à, es B,(Illt j4malli Jüué, elles n'omt connu
L« i5bêleté les caress" mi Iffl -taloelles ; el:eS ont M rals'es!mfre, iiel- A, :'a.rüioire le dýPM'en aýu de ýeur arHvée, et @lies

J.

ils



LA

GRANDE NUIT
Poésie de circonstance écrite spécialeMen b

POUr l'ALBUM UNIVERSF4L,"

ParM. W. CHAPMAN.

La froide. nuit d'hiver plane sur les logis,
jýt là neige étincelle et les astres flambolent.
Dans Voi4bre le& Vitraux d'église au loin rougeoient
Avec fout ]*éclat bur :et poinpeux des rubis.

Depuis quelques instants 'les Cloohés Carrillonnen t,
utý dans l'air- glaefal. leur grande voix d'airain,
-Dont l'écho -va se, perdre au fond du ciel oerl,,
APPelle les-croyants aux tempim qui rayonnent.

_Iut,ýomm e los bergers accouraiènt,ýutrefo1s
Adorer: I!Ftfttit-Dfeù -vagiàgeLnt dan's f1kels anges,
La toule, ait.ee îOug le reurd des. aniresi

roi des rojsý.

enfâýhte, > adolescents et -Oèý4es'
F1?ýeQtý tout frémiseants dIndielbles frisson$,
ýSu les autO1iý _dýréà1 i'eo-péutig idisus biondâ

dei feux à1oluissants des éiergéd,

leur V4ýxft1dX. Vlewý Doëlt nairA,
on ChLsmt touwra

f4e"iorglies font Îié
ýOu r-ds lObZ6.-flOts d'htrhibiiie

qui tragéportept bien loin les fffliés penes«

a4X embras.
PéýLrl" 'd'ou W«l

t1w
el%

rfgurýd à la fola burprig et, fasciné,
_,on voit daàs,-une. éý$

Le ýýharpenùer âWee et ma felümë sans tache
'Contempi'r à genoux unentamt nouyeau-nz.

gu y»,tt ee -ireeý e6ckû1afëýpar l'haleine
le
oùo Ia nuîiý

di de
Parler, à Au bý.r,&-

-wie
Webý;n4L Par-

w6emerltà
aft et 4a

thï ;antea& pl'4>elaMleý

ý4e

î W-"Q-
eïgý1výl M

'lez



B UM LTN1VBfflEL,ý

d2àrt VMne de ter
AO" l'O om

0. lie, 4-4 ça Vent
rlant.

dit Ma]EL 7DES.DOUKH OtORS .je iNtriel :VLE N vk
6 eMý,pr=t": à l"Muvre du Igzand 4.0yivalu Xquse etChedr1no

1 A M M'A 04AAAAAA - M A m 0,01 AMAMON
-----------

'Non, je 4!aubý1erAl

tant. 40 14mü" t, paraistut: veuloir dikle-Z ce Mafb, qu'il
-enwreSaýtykov, ouûuu Obus.le, questionner.

de Stýý -,>Au MiGur,40 l'éelse, Bergeý,reswt ýà r4eiise VLI mf feuve qUý,
une vece -Mre > la Vérbè. r, J"jubl lai*

V»U% si moi, pselt-eu
ii graadfir. rentRaL Me le rapËméuëlutL' Toute parcièr dlte a"$

écrivains riL4ffl.. $02 -014 iPaliffit la MÙre,ý, mali ýeà en- le tà»pý.e e6t Ume paeo: e de

un b"duit pi , tr jêùr in 1 noticence, vivent liaturejomont Oelirs durè y restent
e l'état zo- dans. la 'Vérlt& -Et wiUment faut-il vivre

ow et poUtique actuel -- Son,: -Vivre gle weme. Et quanýd tu sera@ un bOUI
0eý nýest pas ainsi que JO lentouils.: Le

dý yQMnýire da; Tears- pàre Pav el,,aý dit 1 :que ,qUicon -V& Dae, tu, ceinprendras 14. Vérit,6 da-ab; a grfladexw.'îlý,
'que vit ige",Ut la

ýité Ciolt ýjiîde:,et.pr tecltiù ùin VüM Maintenant, quil te »uffille de suivre ceý1e de
La Vaj-,e q nous don 1 1 1 1ý Wj% pÉôcýà ý 1 1

-wns de lu, 6Qmble Mon- commie il ,Lut vIvre. 1 )ûýteè. comme oela que je àge; aime ta nlèl:e, ]ýp vieluards, sc4s
pour thlýtrer la vie de notre do- via LQriýnue, ec- jours. derniers, on a -vendu -la 'COMMgeux

plét&' en contradiction "à!výRï1 le pauvre, qu'ài-je fait péux l'empê- la Vérftt,,

c'eý nte a_ý1CC 10% prîn- Çvhaeo leï, je rËâý ïè1fi ffluienient et je pleurale. 1, -,muiýs lee Martyrs. t.. vous en pâriw ce Ma-

ehi«iêXw QUIelle solit justemout ëefï ýa=es 41UI 'tMnoi- tluý 7
cte la théorie ta v*ité a'ewant. eaffieurs, ou Ue des martyrs. L& Vétité est 060,ôrt6e

ip, ýOi la Y"be de ',a ra" tu wee pas'aù Moment d'y
d,ý Týei61- OâRtr6e, jivec vait rien wte. C)ný a -vendu de
ýQettê ýdlff4TenOe e*ý d,-kvan le Pauvre, pane qu'il exiateuue loi qùî songer.

eO,àý ea r@gàý& In4byl- lige ebacuâ,à,-pe eea dettes. -Les mertyn,ý.. le baow,- iliýirmiita serge

n1illieu,
eýtýý _ene 8AUrý* 1601-e,çuuza luèle, lýlau b1ei p"c-T-jý 1

èelpý fOuýe -- En, V»4hý assez' 1 intermmpit mpa
en 40 l' lit pouvait pUèý Ma niuzla 4ýt «Il n'y

jOffl au
'paîs de moujik plu,13 Pauvre qu'ivan. est la

Umlaut ee
>

1", dansl, les 4"20 0, 4494,9M là V&Ité De
L' bcýmpý,ee forment

"4', -à tilt ue-benu, wui0=0
výent 'sable tdevôtrs. Pense

son
peur t'k aý m-ellýëure V éri ké

los, là Vérité le ï>èý ýA;ve
--vaillot4 M tu eis tu 'Vvr" dâ" tbur. to, Mère- c'est le vrai

4É tu tta
-ebxwt, il u Moaîiý- "Qruuua le eu. TcutCEt Moyen d',ýJý e]r la -v&4t& li faut ahner la VCri-

VéTi nmmepaÉ que tu t'aet
uô lis, I*ua en - tillé, c'est de

tu fçlt4 toùt w ýMe tu euteuàti te -va trop Vl- té5; 4":Ut e M prédeê
uie il un,- 0-eès. ý_ 'l 11ý;ý au !ait enLe p6re, P&"U Paxü1"ýM - lui koý myotie di laue peut tt tort Que- -, «etfýi

laire autrement à, jeégijee; cest
1

è_ýi& 1eýýM Pi-le pour ton pro- cù!tu pTenas, tout
Cbalu, -DI( ýU ue t7ea dëülâun", dava yLta9ý1_

(he 
E ý6ourUt à

lêw, 46Mý equlëA;, bUVýý4t lie, thé Pour

-4ývA1n. î4CO4 t IÊemt d'ul r4le.
StéPUÙida' _&tait très affaIrtke' au- moil

le au tuur (lu fourneau. Lue mettait et
UrW marmite pleine die cuteul grasfik;6. î

teau de Noêl embau- el Ve
1-1,41kymgile et du,

1ý1e t îfe, 47,
leur -'eu riant à 44

lue le éuis lit ýJe1ipe M1èr18ý xpm%

et je MoM"J.>ýU1ý

y
yop-onoýï -a ý -'l Wt

am *Mune

1 _9
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un silence faroucbe. Elle ne veut répondre à au

0 0 0 A A A A cune -de ses questions. Mals Il Insiste avec tant de

douceur que, tout -d'uii coup, son orgueil vaincu,

après un regard ép7oré vers sa fille, elle se décide

de l'O rganiste à avouer la vérité.L e R éveillon -Eh bien, oui, je vais tout vous dire... Je suis
-A -------- blen maýheureuse, monsieur, je meurs de faim 1

-Vous mourez de faim 1 s'écrie M. Aukielme,

Lugues, avec qui il avait toujours paaisir à con- frappé de stupeur par un tel avep, vous mourez de

ANS le dédale dffl petites rues verser de son art. faim !

étroites, mal pav&--s, parcimonIeu- Non, il ne manque rien à, son bonileur. Il a de- -C'est la trkgte vérité, depuis hier, je n'ai rien

sement éclairées de Gournay-les. Puis longtemps dit adieu aux rêvffl caressés avec niangé,,je n'avais plus qu'un morceau de pain, je

Fanja8, M. Anselme CoEet, o amour dans la ve-rdeur deýses vingt ans, Ile n'ou- l'ai gardé pour ma petite Franeine ! ,
rga- vre même plus les cahiers jaunis qui roulent sur L'omanlete n'Qu v-ent pas savoir davantage. Il

niste de la paroisse Sainteartial, ',es rayons de sa bibliothèque et qui contiennent la dispara.1t pour revenir bientôt, apportant du pain,
regagnait sou logis, Malgré'quel- partition de cet opéra, "Catherine de Médicis", le pâté et la boul qu'i. gl pour le révefl-
ques flocons. de neige qui tourbil-
lonnaient, par instants, dans rair cOmPOS6 Ja"dIs avec une ivresse d'inspIratiou dont Ion de'Noe.

'-a nuit de Noël - Il allait sans le souvenir fait battre son coeur, lorsqu'il revoit, -Tenez, vor-A -de quoi réparer vos fo ' roeis en at-

eacér de ;a nuit -ce soir, ses folles espérances de tendant demain. AU«u, vite à table pendant que

hâte, les mains dans les poches de sen épais par- e:(>mnià jeunesse

desgasja. figure protégée par le col reievé., bientôt fauchées Par le ref us amer un directeur je débouoh-e cette bouteille_ dont vous me direz

14diff@rent aux passants dontý1eÏ so'Ides chaus_ de théâtre. 
des nouVeýýes !

sabot$. maràÉaléat le Pavé, Il était en- Et, Iffl regards Vers les braisffl croulant dans L'infortunée lève vers lui un regard chargé d'u-

suree ou les ne Infinie reconnaissance.
le foyçw, il reste, attristé soudain par oetbe évoca-

oore tout -agité de, Fémotion intense qui l'avait en ---Oh monsieur, que vous êters bon, eo
ré- tion du passé, se demande pourquoi, comme tant

Vau pendant la Messýe, tandIs que ses doigts mimants sur, les touches divoire épandaient jus- d'autres, 'frappés du, même ostracisme, i: n'a pas pourrai-je reconnaître...

appelé de cet 1 Il l'interrompt avec une brusquerie qui dissImu-
que dans les profondeurs les plus recuý,ées de Pé- arrêt auprès du grand public, sen.
ei$i9 des' , Lots Ù'harmonie. Ainsi qu'un chant de dispensateur de la Woire. Pourquoi, wdncu, écra- le mal son émotion.

-Vous me remercierez un autre jour, Pour _e

trIfflphe et a -a:,Jégresse, la voix puissante de pins- sé par ce premier ýéchec, Il n'a pas-bedressé la tête moment, faites-moi le plaisir de manger.

trurnent montait vers la voùte-; et, de la tTibune avec,. fierté et poursuivi la lutte avec un-- énergie

oùAl était caché à tous les regards par les boise- nO"«7elxe ? La vittoirè n'appartient-el: pas aux Mais la petite fille B'agIýe dans son '.it Le bruit

r16g de l'orgue, 17L avait nettement perçu le murmuý forts et aux persévérants "a réveillée. Eue se soulève, étonmée de la préom-

de Ilem T àa'lgzqé -'enthousiasme dont vibiraittout ce de ce monsleur, -qu'elle ne reconnattpas, p'.-us'
surprise encore de vtdr sa mèm assise devant unere admiration:.de la foule pressée au-dessouz de

'1114 dans la nef--rosIxýdIssante de mille lumières. Son être p-endant qu'il écrivait sa partition, 1'o-eu- assiette pleine.
ýàmRîs depuis qeloSupalt les méume fonctioùs vre unWue menée pax lui à terme, M. Anseme, -

n'est 

pas 
de 

la 
race 

-Maman, 

le 
petit 

Noël 

nom 

a 
donc 

apporté

à ýSalnÏ_Màkiâl, il n1gvait joué avec une teile mal-. il le reeonnalt aujourd'bulnisqu'aussi bien, dès Ea manger ?
ee, accompagné _use ri- de ces gmnds aitietes, p

tri jvýec Uu(,ý aussi
el, cilesse dln"iratiol-1 les yiatLx"noële (lui se chantent Il eet retombil -ailes brlséýes, . -Non, mon enfant, C'esl

Pour la seconde fois, M-.-ý-ÀUqéllwe l'interrompt.
il avaIt-cons- déalusionné, lnmpab:.e d'un autre-efforL

Certes, Aussi, avec quel empressement avait-il accepté, -- OUI mignonne, tu as, misl c'est le' petit,
bléu meIté leff'compliments qu'on Noël.

lui adressalt à, 2envi, à sa ilesSute de la tribune. quelques, mois après, cette modeste place d'offl-

il sý niste. qui lui était offerte à Saînt4MarW, quittant -Oh ! comme il est gentIl... mats J'ai bien faImp
était vraiment surpassé, comme le lui avait dit

M,, Lugues, amateur, passIonný de niotets et de mu- -5812s RUCUn regret Paris, où Il n!avaýlt, Jamais plus 'no, aussi.

remis les p1ediýI dans une Invineffle rancune con- Et voilà l'orgonlate,.,&ývft rriusion. fuguive Sà
'ne, syec SOIR teint

f Tant en F;nvoll=t, eoSme',tue bouffée eÜlvr&n- tre la gra-a",Vl.lîe» tre le papa de cette gamine $ljà

était arrivé. il Sa vie 's'était dès lors écoulée paisible et douce dà némoue sous Abonriff eme-ut de q«. chweuX

te ý d'elwebw, ces éloges, l'organiete noirse qui lui apporte Cie grlwae traughe de V&t&

'Mm à ses deux étag-s avcc une légèreté qui le à G0urPay-lfflýFarjai. peu à peu, ne songeant
-p même. eUs an mariageý éýýles qu'elle dévore, assise sur son ift.

4t' Avumoineld ýe ]»»Atmr clyez lui, dane ÛQUAÙ . -Pstuil-re teml

deL §ÜÎ ee ehetè'= àýýIbnt blanchi. R était Et la maman, qui Çonte=Výe Çew gl ee des

a, viil. Pleurs d'attendidésement, coute goû blstoîre a K
*p=ýeqe albieitor seî, ýarrý; Mns y pTý-ndrIe garde a u ffluil de 1 Amseline. Oh 1 une hisl toute

coMJý1,eu ->mentbtgt en banalité 1 ýVéave d1nilUn brueil dý,'pàs lul 'àpprit que a& -Yoltlriëý lW*fýàe Pour la. ermlère fola >nt-être, dans cette nuit1ý - modeste employA. des Pôètes à,.I-arte, Èûnf la lon-
M Il paà CoulfflAe - tette pune veuve, -d'allure si fine

et ý si distinguée, mais. d'une étrange pàjeur, que de Noël, où ion réveüionuîi galement dans ton- gue mâZadie a absorbé les 4emtèffl:remourws du
ulsait ressortir I14clatýde deux grands yeux noirs, tes les fa 1 milles, ll:séntit avk une doi£oUreuse àvée sa ÈRette A, Goornay-

avec, sa; petite fille amertume le 'vide de son coeur, cet 18
mutent ýntftI:ée les-Funja-0 oP6milt tronv« dans son malheur un

qui elétàlt'jýàS 'Ici avec endu le
laflx Rus à peine,, brûné, et pAlé zoïar î5walt complu ju tréi appui auprès de,.!& fl dé, son m»rl. IYaix, frè-

meý j&,MÔýe, daim Ile'logelment conl res Otsoeurs, bous sont I"tM lnêenslUesýà sa tlé-
comme lui de la'megae, dé. --4'rlstlc t4t de xw, murmu'rart-It à laquelle

»UI4' ûeýc", nul doute que dematn,- bien treffle. Icte a essayé dé vivre avec queki» tm-

re A118e3ine, tuýa" eu tort de restez vaux 'de bicder1.iý. ýHé1" 1 on gagué. si ffl... el>
ýse montre e0minaire afflez réserVý A son Y est bien vlte-ýarmT,& P, son dernier Sm.

garçon, pgieqpe la SoUtude, un soir de fAtecomme
elle w4t ÈL son tour, dà ec>mpal-dont il avait ce soir 6eýuI-cI. pège el louzd s épaijlee:l.. M. Anse1me êe remué Jusque kansle tr«=d de

il 
ne 

pensait 

Meme 

pltm 

à, 
dépuer 

Fa 
geerv'lette, 

à 
l'eme. 

Lol"Qu'il 

o&làifý 

le 
PKO, 

dene 

ileeoýail&l

V41siue, et digne dans là eamùel&ý% deïa mise, au-
le Ansgftne eouet que la p:Upart &M IMý, odeu'r' k sou retour -80 Nonné Uli tÉa dmuement: 1 TU,

It de- 1 é4Wêý alva4t b:ýQeent ýôarelssé. gon (Dm qWý tont,'A heure -,-nmWi peadl one connaIssaiel
table eao=,bréÇ>dut A8ýv oUeT en t-nllteLSin- Odorat. 

_ne la
faim la tortuTÉ-1t, lui., e e6M, de M

cérité qu-0 iJý6,,-Stte; femme, dont le pa&ý de victualllee, Il sè- pourj&àbait à, la poume e faim
vemo )w M âta Po= le

dans ea tl&&IIOÔ41'QS I'ëVe- Un SUMU'eýt'M n 1 111. t t' 't eL

bieil çue e, uzdû bow -M- Lu«0e«ý mais Il OUW19 rédreffl tout â 0011P FMr Son fauteuil, Il lui M4eüx, U !L temps SBWUÊr ë_
Ipleee se 'Teet onvIlll dans avait Une Plainte étoaffilýë'. Don- re et ý10C&Ut

I"QULVOIÇ"Qvüit, où tout eement $lur ,a pointe des piedw, il an& e(,àer s,ýn -Laým«-moi eMore vous renièree y&" vousle ÙIt4Moný penché tI&miýë qU'LJý'YÛ"it de rý_ 0rýý rëtel gâti étea péut p privé pour 11DU&rete métIcU1eueeý' où £eutne p]ýop trê* nettement un brM mudQ!ue bleu, Jà-

_êÇ un lovere twtr»gt.,iný 8"vàà,w ý0Î$BeT-a1ý mats n'A mé, laeiffla un tiëoà«=-,Ot > eIýM
C-6t6 ptemseiredeux en#*nlr

leg Zt CdM= Ilqe",Vàg la et écarta IdéËb 'etle, ýà%»w -p4W-ýe >éuo»iýe, Dý1t prodnit %Ur lul', e eha_ effnsions de tratitude, 1'illwanwe, qui est eu eftet
QJý- R4mu tout ltywt au b&ubëtir queil vient de4wartetle,,ýl-,

viet t"-fmvýaio ffl (leu% eüý« el, complèteaient démbérités se *u
ï elbre" ààUî 4Ltoir demqndé la,

une, derew,- fftý4-= batil sur le front de FIrsAbina, (Inl,'déjà re:,

esebeyeux épais sur 1',omtler, »ulrit at%
ehQýetabke QUI A»1ý«tqnt

Il ïï respec J*W ýàe qýwI manger «nx petibm tWes panyie et 11î
ÀOÜoý laum mgâmàü&..

en
'Pote

Quelques mob g0rëgý M Anseloo salkeIltait une
tut Môore ao>ndàt 1Éý

1ý9ü-h- O»ttn, 101A,.àLeee un sourire si teM&O Que 911)t 00e"
ý4' el ba W4«ýý

,eoyalt moxt-4o iffli, à We 441
me'",
e

rmueüe om*ao es prQpr0ý nue.
, ïiQUX,ý '4ýMtùM W-Wle 1,xyon 'w gt1et6 qui réChKý larté et

v
el

e-C
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ALBUM UNIVERSEL

---------- Et cette musique a"tiré peu à peu le père Lau.
--------- ------- Ww rent de son assoupissement. Brusquement Il se

Pa se la Mahi sur les, yeux et jette lin regard surGRAND-PÈRE AVAIT, RAISON., l ho1ýoge.
-- onzeheures et qna dMù. Mals, comment,jffl$,rOIBE I)E NOEL Q-Uý NIEST PASIVX COX=

Pétit-rierre tu n'em pag encore au lit ?
----- ---i_-wsmowm -Non, non, grand-pêre ; tu sais bien ce que je

ai dit 7
Wtu, gra nd-pèrkl ça, Je ne -et de fatiguës, et que tout cela, C'ëtl 1 >Our -Et eetre. hôte, y a-t-il longtemps qu'17 est'allé

.,Pourrais Jamais le erPire. Le pl le petit 1 AÜ901, comme "e vieux '"grand> i Il là. se coucher ?
:.tit Noël qUî couri le* -toits ohà- avait d4votieusement rangés au fond de la grande -Dix minutes, -tout au plus. -Mais il doit déjà col
que an:116le. dans là nuit du ý4,dé- armoire de là, c' bre. pour les soustraire'à la cuý 9phf kr f ermeý -Car E tombait de fàtkem, le pauvre 'in
Swbre, et «ésc1qýnd par les chemi- rioýlt,6.,de:lýLllit-Pierre,-en attendant 'Que cette nuit homme.

Aeig pour poser deatas de ýouQtS Il puisse, en cachette, ,es glisser adroitement dans' ' -Toi. aüsÉ1ý liàa3ýmeusef, tu as sommeil. Allons, au
,3 friandises darte les le sa-bot de lýenf"t., r.' Moi je vais voir si Ile froid qu'il *a en- no

Souliere, elest tout des b)stolres Zt Cela ne va pas être une.mincé atwre. ce dia- duré ne fait pas. faire de mauvals rêves à notre
qWoo racorte comme ça aux enfants, pour la bl-e de P>ett-Piérre nýa jamais voulu Cràjre-ùý la I(L homme.
frIM'P. Il a autre clioý'se a -faireý It- bon.Jésuf3, Que 9e11deýde.:a Chýèm1née. A Noël dernière, il e6taij M "grand-père',ýý av,ýýC précaution, s'avance dans
ýe porter des pantin& outé d'équelque choie, le 't ce soir, la 'Chambre OÙ lýelJege le joUeur dé VjéI:eý' A pene

-ýpoUrJapt, je t'âsswe, petit, que.,., il a déjà déCýaTè qu'il ne voula,ýý pas dormir, »our Y' eSt-il en-né qu'il ne peut retûiiii., nu cri dtý;, àurpri-
Non, gramd-pâYe, c'ek inutile de:ýcfierèher à me mieux voir. Et,. il ne dormIra pas, c'est -sûr car, se l'axm.Wre est ouverte,

Tu perds tom temps, va. - c'est Impos- Il a dém sa, voIýonté, ce petit monsleàr-là. $ès, le linge o'4parpille eu délI nt, daili laýCo*Z
jetbw. je te dis que JÎ2 n'y ýr0Irti queý L- jour où Je :ý ýAussi bien, comment. s'y preâdra-t-il, le- père' Chette, point dejoueur de vielle..
4e verrâL A quoi alonc serviraient fýffl ,CeFý bý-,aux1 Laurent- pour tromp--r ilattentioli du petit, Oh ! "-emortetre ! Est-ce que ce serait

Mognifïques Vit1î11eý du qüln Ët, ýda-ns VI d'une Inspiration sublte,:Ie eère
1ýpzir d.Iý LargJB11tièýre, si, ce J1"ýtft1t püuý Mëttre Laurent, ]iRýetàrd d'ý6aiotIonj porte fébrilement la

cà, LNOël, et 21-1te 41agasbs du M- , LÙ, dans sesl'malne, assis au ýcoIn dý la tkb*e, Malu dans le coin dé --où .,11, a: Coutume deet> -ehax-fflient & eux seuls de p éc nourvou aux da»à l'indécis Clair-obscur de, la nuit tombante, le' retirer le sac de ses pe"tel o omLesý.-" de
btaýv-- "gýan mdyen, tandis 'QUOI E avalf Min aus8l, reýIgle"eMo,,nt mugèý..

ýýtteudS, petit, attends donc (LUeý: »ý,I qu'au dehors,, ýune mauvaIse.b1se. d lyer Choý.nte Cheval de bois et la boîte de sodatý.i.'
tu ýýona(e comme. un àer e gar, ýcontre la Po elge tu Cr? aýtoJ6é ýuI,échappe.

güut d la et fouet des Vo.

suveîr. qu'elle vaporise en ténue poudre býmche à ýr&ver8 Vo-,,-s !- tout i'disPatu, Il et le rest,ý- 44 1
L'. '«'1ý si vý,, J'e SW8 très bien. Et puJ,ý, Il y a une, es feutes, Bise a0erbe et gqalcéê qui il escend -,dûff -,e Mats4rable ! le mIsératlle àr VoI6 c 'Il.

je YtUX te _dJpeý qui Mla fait deviher,,. bUuts ,sommets, , hIver-long et, rude 1, peridant avait de plLu2 pblâcieux pour le ýiuft
-t que J'a -nit.,86zs "ffl icopgèrqlg les hamel ees pl et. de toutes ,+m pll s, le t r au

ýe rouge et ver moIJý, eneo néso
mon f4abot, ton iýehe'onn6s dans la Énontague- znoË4e auqttel Il tenait le plus 1 Ah,! 'e mie

bgu" qui m'avait Mit tant lýëpuls.un t tox-t' petit-pierrer efté Iloreille.
ý-ýèug;e tu te 'Eý bien, quand: n1oue eom-, Dftns ýlu Mnslque du vent, qvie:ques notes s'éà-rè- Et 1'auctem cipinbattant. 'de Sébastopol se', Lrdvell.'

la, ote, k lendenifflit de et cýIinrdee, comme ni, daffl la cour dé le le vieux soI ýA mtr0uvé -toute son énergw,
quelqu'un jouait dý»n. 4Gýr#ni1- d'aniân- DanELun a ý!e *>,ère il s,é-,

rk- Wucher tu retraite, et' ces de baauZR4pýi7é n 'p«ii l'ais d'eiitëvdreý ý1anùéýàt1 deuùmý.. 1&t par le por
-ýoýsgîý devant là, vItMné, eh bien 1 Le ýLâà; dans le

voix tau Imalit de la cour, 'a -om hré-ýuit:
ýWs, ýë,polIchIueý:Q, A"ôl.$, ýA fun fait et se'rap,,)rorIýeut. (1jî dJraJý)a e

et ýJI comprtýý, v6leur 1 L'ofn-
nu -blel t9t ý04OUr,%. Mais voU que des paysans, sur,- ecoute

n4n 1èý ll!lie et -,klCeOureiliL
iletitPieryd -PluteildAtu cette ËauAlqll-,e, gmnffl ge

ý" ,LauretL; VU Vieux bra Grâna père n'a p" eu le temps de ý4ùê ýe P'il 14 rent, îýnire à uùil w la. eàur
"on heurte à la porte._IJQ L% eJýW'pRgne de CIJMéel àé fauffie dans la maison poursuilI parde 1ýébaI -Qui VIL 1A les genis qu'il a ameutés. Lelçýt),eur

eV pee" et par AXÉolffl ies. hül-1- traque, d&,ouyre une &clielle, gafnn, se 1prril à La Cha,-Vide, ýpe la K "' 'el
mor- 1>4r -sur I1Éý

nae" ùn- 11A"11, le
W àMïàý d es forcés çt

'eg wasil Ife retrI5ûwý ptùr Cette
lot ltl&,erô -4ùs tyrXV4$, t- au$.' prestement, il piWot, la

que sur le toitk ger"t deý 4iý-
se 'Voyut accue ý à,

etýâ,ý,utLJt et 'e a M p à e de feu Pour raniJ»1ýL SI Va r r 'A "a lutteý ml à tout eâý, »'teeut,
atre

pqýreI lÀuit3ýt, qt1Iýa 1-e coeur sûrla ma1ul 11unceI et nier 4uàiid m4Xýe.
la

él (J dè-
W1'bq,1ý le bole sec, taadje quem t IV, yiý dlg#e-

jQeranteIQUW- Mlee 'dala le
ve ÎL

volt ileùt a coupl"w d 'selon uný (Ir -1, ' 1ý M»U habitude 4 01W
IIII !îIWM-uý1 dè-
t'>à'

AÉý
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r aux yeux des spectateurs certa

--- - - - - - - - - - - - --- --- -- clic Ins ustensiles,
et faire sur soi queý4ues préparatifs, dans les po-

Ir ches, 1,es manches et sur la poitrine.DECDEATION EN FAMILLE1\1- ll'\,]L-d Si la éauëe est décidée quÈques jours d'avanS,
Ee, OMIO 1 Mrsde la tawIte de Noci. _,Notice explIffltive et règlements de ce nouveau et Intéremant concours le magicien aura :e Plus Souvent le choix de l'em-de l'AILBIJ-MVNIV-vBSRL p'acement on lui permettra même volontiers de

------------------le OR A A A A disffler un Paravaut, de fatre une certaine mise
en ScèneI un petit éta'ýagê symétrique d'ustenglià,

Votre bon ami, Tirésias, lecteurs et lectrices, a Premier prix : Une magnifique paire de bau- d e chandelliers, :amPes, candi&labreà; de profiter
dû ae fendre cette semaine de deux grands con- tons à -manchettes, en or; -deuxième prix : un de deulFeroChets soutenant des tableaux, pour ten-

ÈL cours de circonstance, l'un intitulé '14e concours ne abonnement q'un au A 1"'A:bum Universel'; tr(>i- dre une ficelle sur ùaquelle on. jettera un tapis oW
e, ýla ta rte de Noël", et l'autre "Le concours du Santa slème prix un abonnement de Six mois -à -1"'Al- n'le nflPpe en guise de rideau, -pelidant les deux ou

Raus goguenard". Ce sont deux concours très bum Unlveigsel". trois entractes, ce qui permettra d enlever dés

;r ýWàuËàat% et, eu l'honneur de la grande fête que Les prix seront donnés aux premières réponses cachettee et des servantes dont iicku» avons par*é
L- upuS célébrons le 25 décembre, nous douberons leý:'«actes arrivées aux bureaux de TIrésIaý% iýMbuln les ObJetà devenuA iiiiitiles, et 1d'eu. mettre ýd au-
e Universel", (Botte Hôtei tres à leur place,

des Postes, 75ý). Enfin, dans cýrtsIns cas --plus rares, on peut orý

TIÈESIAS. ganIser un véýitùWe théâtre, èlevé Sur une eetra-

e de ; c'fflt dé beaucoup lit situation aa. plus ivanta-
C euse On peut a ors disposer tout à SOIL aise, ta-

ýLe concours du Santa hier-, cachette*, instrunienW, acee$soll-ès, fils et fi-

Claus goguenard celles ; ces. derniers seront toujours PI le plus
en arrière qu'il sera rossiblê,-,de'igorte qu'ils ne,

Voue croyez, A, pretitè- Puissent être aperçus par les personnes qu'onIlinvl.
re vue, que ce bon vieux te à monter sur la scène en -diveiA*% eircolistaiices.
Santa Claus goguenard

est viainient grêM... Il
7

n'en :est rien toutesces

petites t&cües groupée$ -I im

'Comme Il faut, forment
des têtes, des faces Pýus VARIÉTÉS
ou moins drô. 4L Polir les

voir, voue dàcoupérez _e
cercýe que vous Yoyez en Unc' Jeune fille épousant contre zoli gffi, prolion-

haut, P. gauche, de façon ça 'Q "oui" si froldenientque quebQu'un dit

lie plus. avol que lé 'Le PEilivre, mari U'a qu'un, s t de bouche.
il qui l'en -Et, ripoeta un autre, la pauvre femme IL -un

papier noi tou-

re. Puis vous &D-POqU<,- serrEment de coeur-
rez ce papier ainsi percé
sur toutesles PI de

la grosse, figurÈ.
Avoe 'un CmY'oj4 Vous Dernier écho du couroiÎmement d'BàouELlnà "I

AU moment où le roi, ar&PI son maliteau
:ferez des Srcles de a d'hermine etavec sa barbe presqùe blanche, paâ_ý.

exacte du trou.gra B"ur sait dftn1ý son costume de g" devant la tribulïé
(le -votre et ces

Wliltetialý.Ua des"Specuteu ra " Rjlda: à. une
fli'efte de quatre ans, en d4ýslg=t le roi

t faces que vous avez
fr6uv pour ýpsMerO -- Tu salle qui.iYest

a4n Cois prix w'ux If, pPa- jsate, 'que l« loe*eîým que vorig alerlez tràOI che,ý"ým jýt, '-a P-I a ytàe voix #Pàurée

g trois Prix TllklefA Bleu sar 1 C'est le rIelix père Nom
J W Le mot afalt gon, çhëmýb'ell obtient àýLoùd1ýeï:1

WeS uu. certain e.iceè&

V oici; -d'abqi7d, les exp:icetions de la tart9 de TOURý PAR SIENAIel

r ius Obmre$ que, vous voyez sur cetîý taee sont Lg'r)IEAIZ-t D-C Pq guérir un rhume en ùil jour
ý'4ê0, ou du mojDsý, fls les remplacent. Cet-' ç)n pelut être Invité A donner une sI renez. lés TRbletteà ]Bromo-Quinines Týqxqt1Ves.

au de e1tfsýý
gle blanCke d«îýR dé$ corwilttpniï bient dive & Tous ýe8 pUr m'a6ièhe rembourKnt l>argent defaudrg dm , la parteer «az- 1 ýftc mven

ttn aux de ýmýýlâe'U We et L de ia«Mýe troi1g carý'prilý ilt De t s» présenter. Peux que ce reigee Ùeýpçut gnérir. La e1gügtnrïýpe; _ -,fe" ut afasi £QM de M 'Wl. Grolve egt «r johaque. bojteý 28-il
tant, ýdè, rai-

4g-as e'eài vcus dje
-, :iiw t pigt, au:4 -de etif va

'bie

dé 'lie, si lýola a "ýêmý9
'Une -bu-un ai ýk lr*çýviain ý4eer» tub«n--

fell solides, ýtOms;
es

?P

'üt,-,Ëuur pËtn Ilpe P,z_ 
'a =

verge', 'Roîte (lu'13ureau de Poet, ?â8î- ýe 4îx ý4Mj=O je
1^e eýL 1 - 4

M W

_TANTlý

lire tôu le

rend ]Dà

.4e

ý4lî*ý'1 wu

'les
à notmý

4'lI

e
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le salon des clients qui attendent leur Voici 1'owasion d'acheter untour, et voue aeur ôtez la confiance. ble ceinture électrîque de
LéeS Saie«53 de rannonce tis Prof Morse, à notre prix
ýtjeu»e 1 pèreonne aveugle, grande Des enfan d'annonce.gramd'mère, pourquoiiorWae, épdà(,rait monaieur hono- ne porte l'el, ChevêuX sii

ratoie. ]Dnvoyer photographie." U à ez n otre
-Parce qu'il est Wnùe, mon Pe-

n de nos bons poubards, regar- tit
':dant couler une fontaine'Wallme .- Alons, il.ké w1eee pouaser pour

-Des fontaines... d'eau 1 Encore en ta dýM. pý#1CeîÇiM,
une Idée qui est reetée en chemin!

Tin bLâmme sè., présente dani, a n e
Le lieutenant X... è, un broffleur bý%sejje ètre, commê

d'une 4ancbalanS extmprdî,iýa Mrçou de ca%ý
-- CC1e«tý déso>nt,ý je ýùéý inÉs r1en ---Quegt-eIe que voui faliâjýz avant?

ul taire falm' deman4a le putron.,
-Dame 1 Cpjeot peiýt-ýeti-t ,une or- -- j,«gý.ýapprent1 chemisier,

don-nance de non-Aeu... Ç& ýra bien. Ma' 401
un garçon sachant fafre les

A, ù déséert, dané un ailqu;ét offl-
clet un «nvive, 16toullé- de.:Vôýir fi- Et
gurer surla -L,ý,b"e ciffl MýRdeMnes de

à: la ueuvième chivà&e
-Elleg ont donc demandé 178uto- -Awusé, -votre

ang". mon lut,
Rus àvec-leg ebeveueun agent LES, VERde la e&eté, b&osýid ýL en- els tlue Vous avez: IS 'Vous vous

tend,,,,- douter d-e la pcqýeIoacIté de, mcquez de la Just1Ceý
conclut ainsi ýJe Vels v0*3 Mre, Mon bén jugN'ý-

-- C'eht égal,, v'ous nv4 bfflu aille, )e ne ef)wlfttp ýpas bs ýVlugt al»'Q , ü(ý , MILNT
fflt.eertalu",qulo;l " trenire JanMj-ý j'ai Clairvaux et

nolla -firý)eùns 1aý Saute- 011 u6 'nt, pàm, d«ntý -ces

N

e-mi, on@ une boluip> ýCfiýùpt eû- de

1tre$50 de c1hen-temu
ffln adresse de sêvères reproches AI e.
la enislulère. ýftfs Taupin,- aveme

'Àu0e fin, orÉ, àj-ýû
la avé>éut'ý-ý

ie macalroui

et, 14

"0W

Son

V
ee

$à.

àà
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devant ma créallon, É
i primItIve, si incomplète,
mais qui me fait assis.LES ACCESSOIRES DE NOEL

PAR SÉVERINIE ter, malgré tout, à Ilé-
vel: d'un idéal parmi des------------
Instincts Ingénus, IL quel-que chwýe de neuf, ded'un siècle, à éclairer, :a nuit, .e porteur a viatil puéril -et de trèsque, en marche vers le chevet des mourants. Mais douy...

l'orgueil de jeannot, son orgueil légitime, plus"que
LA CHEMINEE, LA B LJCHE, LA DINDE.--X ses dix-neuf ans, ses joues en pomme, son teint

erais et son rire sonore,.c'est d'être dépositaire, - Dails la cheminée est la bûche, énorme bûche
p rr la circonstance, du p-G ot -us ample parapý,uIede de Nôél,.écartée du fqyer Jusqu'â la date fatidi-
ýa ýrovInIce. que On a brûlé les (ieux extrémités, les sarments,A-ilý2si,:,ýgr toute l'Europe, cette nuit, femmes 1 Ouche. Mais le pý beau 'eau, donet -a s' -il$ morc t lafillettbe ainsi équipées s'en vont a-ler vers l'église. cOuPure dit ý'àge, 011U6 du veoui-e des Mousses,Et dig ! Et ding 1 Et dong 1 On sonne ,e se- vient d'être, leu-respectueusement, dépo së sur -es
cond coup. dieils.

-Et al:ume ta lanterne, tête folie A sa chaleur, rôtit la dinde$ orme, farcie,
u 1 loin

Elle rit, se brûle, se sauve rejoindre dautrffl bourTée demaiTons, que 1,e chat, a pe
Aninial r0ýL.. Cher ange!" filettes.. contemple avec ses yeux d,êMeýaùde, en passantCharles Monmelet ré- le langue sur son nez.Des 'éia:ots de voix, des bouta de cantiques,

oonnent, cristallin8, dans '.'atmosphère figée... ýOn a tourne, elle'se dore. La graisse'tombe,LE COOHON. 
en gouttes d'ambre, dams le p'at de terre. Le feupiol couronné, seulement que, défunt, prinée des crépite, la bouilloire chante. Il y a un grillon dansLA CRECHE.fippées,- empereur dýA rjwl:ffl, Il règne s"s co,11- l'âtre,

teete sur, toutes les tables de réveil:on ; et il. suffi- 
Et la grand'mère, en arrSssn -t le rôti, tend l' 0"

h Elle est. l'émotion des chrétiens, l'admiration reiLe aux bruits extérieurs... On revient de la
,-hl i séu4, bois le renfort d'autres mets, pour des badauds, la Joie des petits e-afamt6. Même les messe : Il est temps d'a,11umer la lampe et de ti-
assurer ;'inditestion de la chrétienté. plus soeptIqueý, devant elle, ont un sourirýe atten- rer ýe vin clairet-Dès langtepaps engraifflé, bourré, î: achève de dri le berceau dans la pauvreté, la naissan-garrondj.r parmi les fringales dé l'Avent, régal ré-

te dans le dénùment, LES SABOTS.pui).ýrato;ur Jeûnes, holocauste compensateur
une éclosion d'innocence La cheminée est -débarrass6e, la t&ble aussi.sllt,5r4. s'Il sav6oýrAft, sur pied, un peu de 1 dans de la Wlle et ý des Avant de s'en aller coucher, ýffl petits mettent]SI d éýag -on-M6rttêe dont jX)Ult:'Iea dépouille Si 11'on dans ý'Atre,- auprès de la centre tiède, tbus lesre , ndEtit à a utre Pas de Noël sans crè ýbot's de la famille.9WjftÙ>è, son poids ! Mais che- Comment donc en 1 Il en est, suivant l'origine, de ta£léà dîms toutes

îý'lI faut,,ýléL lwg d,ùnýè 7 'hilurense rencontre, 'a faIre une, à :a camper les essencée d'arbrýs durs. Si bien que, lorsqu'il
sýýpàth1qnesz relationa pourque se dé gme, sans - ressources pleut lorsque l'eau les pénètre, eUe leur rend Ili:_

montrent ý'aberration de notre espeee, les vertus d'aucune soi-te.? Attdý,,Uý 
le lacis des velnee

de ;à el'nna.. et comme quaJ la grande victime lusion de, la vie; et tandis quedez 1 -Voici Une' Slue sur eux redevient visible, Le êxhâlent aussi l'odeur
AeýRt ansai, lý-,g=,d mkonuu. 

ne une é#ý .légère,en bols bla vite démantelée, du bois dont Ileso4t faite.tôt remontée. On ihcli'ne la -toiture, Du taiIIeý dans -toutesIr "bêtes, s'eatü s'a elaIt , Barnab& Du Ils affectent es formmPli, le fond, une petite fenêtre. îÀes panchem joignent;nalje aîý1, car je ýcroas bien qie.au- al
dUt 

gros-lài épais, lourds, solides foiietrgin mai4a puisque c'était une étab-e! Le ebau-meme que, sans iâmLlia, 
:trouvait

pu rjý Il se et faits pont ponctuer la bourrée, arrivent dume an toit Baýh on vaprêiidrýe des robes e fin fond tde l'Auvergne.bouteUles, des pail-'n ceux-lû, cambrés, rebroussés, furent faibriqu6s>rnie '10, qÙ1., dédoublés,
id P.7&.It (q dffeàûs tà 

par un, artimu du Cher, pour être offerts à M. GrF
jugýr. Mafs,'ýt ces dàlis f ce-4 atirai .: rv
gjti1ýe, ajouteit des qualiiee morales infiniment vy... t me

rûgnésý feront Il- Entre temps l'homme changea d166e eEt, par le 
les apporta.

int, apprWiablee. 
'L'Za 1 W 1 ' Trois

plus séT1euseSý, àutremie 
Ces troisièmes, avigo leur :Urge attache 4'ouïr,

eommer,ýe d,4m'ttm qui nong lta, J'Ippris il estimer pê.Lletélea - 4,0 terre ieurs deMinn grayM et peintscetU, dont Iapj>,_,tit @,près tk)ut, ne dftfflse cou-. de tous 4euà«, PM-ffl,, et dont le tr-ýI)asj bi43n:>. àplsýtieo.. viennent de PAIn. Ta nals que: '.es Ïupèrb« Lora-phette 7 DelaX M- bardes chauMent la semelle de bpts surqui rabat
Qu evoI6àU&-e-ý', de Js6eqUý. 

gnures, de Mis, 
doigts libres,

Pour Yê, tuer, d Ûne de ýnes '9b8eýeffl..< deu eg tent deux pattes de calr, laissantOn prç*114 
X, et X uq=-ce t4ýmps que je ne puls plus vofr de gles Comme les sandale&

et (Ine ýe peage J£u-dfflsousý colorié A :a Norvégienne, elfflt le sa-
piacees 

de
ne -foin dtdan$4 autOur -dbot. e,.Borg. 11ule encore un pett "botNsTil" Ca-Et dèuk branches, de houx tr&i,,s en sntlnéýlmk ractMsé par le, doubleîe IMPART POTrR li-A M]EýSSR de chi(quý e5té. Malýs le's përw=gffl, "tue Il*>,14é blân cette POUPée Minu-, -U'ü V8111cutýý b;"c dedans la Qa 

noir Snime1aupe ýet. 'bu-a rý. Mler eli Elleant JÉèus irý81 
au cêntMyaýgIvres, qui peu- Nolig-111avons ni rois, ni magee, ni cela, en la nü1týAlors, n'ýUs nous lan.dent, -Riz bout desý bran- salnts 

de Nal.. iren rift edeg bêtee 
ner selon iow ritS ý..toütnude lustre en verre ; r ef- 

àe
»RMýi la boîte à je pxd,ýê enf-, lie troU,'rGns cÊa, aît*t la derwèrele boeuf, le et volvi k crte4-Ký qui sur le bouchée se trouve a11ýde bonnet-iýMpI, on Mffe 

&U4 1. près: des tisons41ýàuý lee toits pq1ntUt%ý POAr le reste, dýÀq la maison" hoùdà xamiasseroiiÉ..17 taut& 45 _gme sur ees broiÎzffl.ineâuë et
nt- dël -un coq PC-r-le <týuce glaclaj 

dftn*d saint
e11ý -juchýe *Ur une c, ô-et 11octurwý. Et maint, ché sur u1ýe ripurehe, sa e de la

tUMý UnL eW»ûnlàouýý, Un porcelet PU,?_Iëq CIO--U&at, voici que l'hon. f3Mtlt-MartiÙ deo fer-ehes t elir le que Iý>ut bleu êtresc14nýEM1 1 ý
ýMfèýr eoup, de Uà me&Éýe ne 1 e ièùrewQr âeâb e ',et si la pressoir fut eýeý

Danm les armoires, entre :es dmim, igout Lus -4on v(ýlt, quýtý, rapportés de ýa 'Ville. Les gTùs8ths mains aùxbo4bJý, 'tOUtVý9 less doig1w ce-leux vout, tout il l'heure, défaire prika
fieelles et 'le iwtltýg- ,,ýJtffl ý'qu1 .)gai

seral'e pýrtes 
'LA VE»Viit.1 9 11614s, Ué"u qu'est tecVo

le leeun -Cest, ýe r9pDeý ufi»ýire e,=',dutes -rérit6m de
oe monde 1 è*eet le ëm-'lie Ieqcýàvé auttque diertiètom iý-bQnW ca- re Wriýer dutricýi>ÈateUr lý4Û1, 

oes qVeýqvei bring de bouleau
14,la 9&véýité à sei ýfIr Ilentant fd tou-elà 1: fautA RaUý péril, 'dans le so-

M,* tometeiwe et I* gentiment de I"izüpUUýtý.

à,ýwe
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